
Noël d'elle... 

Tous ces Noëls Maman que j'ai tant chantés,  

Etaient-ils pour toi d'un goût désenchanté ?  

Tous ces Noëls que je garde en moi illuminés 

Avaient-ils pour toi un goût amer et attristé ? 

 

Maman je ne voyais rien, ne savais rien  

Un enfant tu sais, ça n'a besoin de rien. 

Juste de l'amour, du rêve et du soutien  

Et tu as su tout sacrifier pour les tiens.  

 

Ces Noëls Maman étaient tant de bonheur  

Même si ton beau cœur était dans la douleur  

Car au soir papa se faisait sommelier et serveur 

Mais mes yeux restaient dans la candeur  

 

Maman je ne me rendais compte de rien  

Un enfant tu sais, est heureux auprès des siens 

Mais ton esprit n'espérait que le retour au matin 

De celui qui t'avait donné son cœur et pris tes mains  

 

Oh jamais ! Depuis l'enfance, je ne peux les oublier. 

Et tant pis, si au soir de la belle et douce veillée 

Il n'y avait jamais de dinde et de bûche pour se délecter.  

Ce n'était que de toi Maman, dont mon être était affamé  

 

Le temps a fait que forcément, j'ai pris ta place  

En ces jours de fêtes, ma tête te suit à la trace  

Mon cœur saigne de ces troublants face-à face  

Et comme toi je souris, malgré la douleur vivace. 

 

Car Maman tu sais, ils ne volent rien, ne savent rien  

Et les enfants je sais bien, ça n'a besoin de rien  

Juste de l'amour, du rêve, de l'écoute et du soutien  

Une protection pour les rassurer le long du chemin   

 

Tous ces Noëls d'antan tu as su me les graver  

Ils rejaillissent, et je les rêve encore tout éveillée  

Avalanche de joies dans le manque et la simplicité 

Qui font vaciller devant mes yeux les visages adorés   

 

Le temps court, s'en va, s'enfuient la vie et les heures  

Ils filent sans qu'on devine en chacun les peines intérieures     

Et si Maman je n'ai pas assez souvent su voir tes pleurs                         

Sache que sans toi, mes Noëls n'ont plus la même saveur. 

             

Aujourd'hui je sens la neige doucement arriver  

Elle va tomber, comme ce jour où tu m'accueillais  

Dans la chaleur cotonneuse d'un jour de Février   

Mais la glace ne survivra au bonheur de te retrouver. 

Cine


